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• Amérique latine • Asie

• Europe et Moyen-Orient

• Afrique 

• USA (dans 22 Etats)

Edition Mars 2023

RAPPORT D’ACTIVITÉS 
2020-2023

L’Association Internationale des Charités (AIC) est un réseau international de lutte  
contre la pauvreté présent dans 55 pays. L’AIC regroupe près de 100.000 volontaires 
bénévoles, principalement des femmes, chrétiennes, qui agissent au niveau local.

Par des actions de proximité adaptées à chaque contexte, ces volontaires s’engagent 
aux côtés des plus démunis, surtout des femmes et leurs enfants. Elles s’inspirent du 
charisme de leur fondateur, Saint Vincent de Paul. 

L’objectif est double: rendre autonomes et actrices de leur vie les personnes 
vivant en situation de précarité et impliquer les pouvoirs publics dans cette lutte contre 
la pauvreté.

En 2020-2023, les volontaires se sont mobilisées pour faire face aux conséquences  
des crises successives qui ont secoué le monde entier. Avec inventivité,  
elles ont réussi à rester en contact avec les destinataires, notamment pour les aider  
à répondre à l’insécurité alimentaire et sanitaire, aux difficultés d’accès à la  
scolarisation ainsi qu’ à l’augmentation de la violence et des flux migratoires. 

Les Lignes d’Actions Prioritaires 2020-2023 étaient les suivantes: 

En ces temps de crise, l’AIC, attentive au développement durable, se donne les 
priorités suivantes :

• �Promouvoir la créativité et la solidarité pour faire face aux pauvretés  
actuelles 

• �Mettre en place des projets éducatifs et transformateurs basés sur les  
valeurs vincentiennes

• Renforcer le travail en réseau et les partenariats

Nombre d’associations nationales AIC par région
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Environ 12.000 projets de lutte contre la pauvreté sont actuellement répertoriés dans les 55 associations du réseau AIC. Ce sont  
exclusivement des volontaires locales, organisées en équipes AIC, qui initient et mènent à bien les projets de terrain. Cet ancrage local  
leur confère une connaissance de la réalité qui leur permet d’apporter les réponses les mieux adaptées aux situations de pauvreté  
rencontrées. Leur savoir-faire est reconnu par les pouvoirs publics et les partenaires locaux et internationaux. 

Plus vulnérables face aux pauvretés, les femmes et leurs enfants représentent 70% du public-cible des projets AIC. Les personnes âgées 
sont également souvent les destinataires de leurs actions.

Les actions AIC sur le terrain - Environ 12.000 projets

L’éducation, une priorité !

Que ce soit par l’acquisition de compétences, 
d’expériences ou de savoirs, une grande majorité 
de projets AIC est axée sur l’éducation et la for-
mation. 

Pour les adultes, il s’agit surtout de projets 
d’alphabétisation, de formation profession-
nelle visant la réinsertion sur le marché du travail, 
d’activités éducatives sous forme d’ateliers d’ap-
prentissage. Certaines formations aboutissent à la 
création d’activités génératrices de revenus, 
souvent dans le secteur informel, avec parfois 
l’apport d’un petit capital de base. 

A Madagascar, depuis plus de 10 ans, les 
volontaires AIC organisent des cycles d’al-
phabétisation pour adultes, en majorité des 
femmes. A l’issue de ces formations, les des-
tinataires sont encouragés à initier une acti-
vité génératrice de revenus par l’octroi d’un 
micro-crédit.

En Colombie, un vaste projet de formation 
pour les personnes déplacées à cause des 
conflits armés propose, en partenariat avec 
un organisme du gouvernement, des forma-
tions diverses afin d’aider ces personnes à se 
réinsérer sur le marché du travail pour offrir 
une vie meilleure à leur famille.

Pour les femmes et les filles, les projets 
AIC comprennent souvent un volet visant leur  
empowerment. Certains d’entre eux ont pour 
objet spécifique de prévenir et lutter contre les 
violences dont elles sont victimes. 

Les activités proposées par les volontaires 
s’orientent donc souvent vers la sensibilisation. 
Des communautés entières sont ainsi amenées à 
prendre conscience de ce que représente la vio-
lence basée sur le genre. 

Des formations permettant à ces femmes d’initier 
des activités génératrices de revenus (élevage, 
culture, couture, boulangerie, etc.) sont en gé-
néral proposées en parallèle afin de favoriser leur 
autonomisation. 

Au Pérou et en Colombie, les volontaires ont 
mis en place des ateliers de prévention pour 
les parents et les jeunes. 

Au Burundi, la radio locale diffuse des cam-
pagnes de sensibilisation pour toute la com-
munauté. 

Aux Philippines, il s’agit d’un soutien affectif et 
psycho-social pour des jeunes filles victimes 
d’abus sexuels.

En Italie, diverses activités sont mises en place 
pour favoriser l’intégration et l’empowerment 
de femmes d’origine étrangère. 

Tous les 2 ans, l’AIC récompense des projets de 
lutte contre la violence à l’égard des femmes avec 
le Prix Delva.

Pour les enfants, les projets d’éducation 
prennent la forme de garderies, de centres 
préscolaires, de réinsertion dans le circuit sco-
laire, de bourses d’études, d’aide aux devoirs ou 
d’achat de fournitures scolaires. La pandémie a 
également mis en évidence et a renforcé les iné-
galités d’accès aux nouvelles technologies. Des 
projets inédits ont donc vu le jour pour tenter de 
réduire la fracture numérique. 

En Argentine, au Liban et en Egypte, suite à la 
fermeture des écoles, les volontaires ont four-
ni des ordinateurs ou des tablettes aux élèves 
les plus défavorisés afin de leur permettre de 
poursuivre leur scolarité. 

Au Brésil, aux Philippines, en Ukraine, les 
volontaires AIC organisent des activités ex-
trascolaires dans les quartiers les plus défa-
vorisés des grandes villes. 

Développement durable  
et protection de notre  
‘Maison Commune‘ 

Depuis 2017, les volontaires sont encouragé·e·s 
à mettre en œuvre des projets consacrés à cette 
thématique afin de répondre à l’appel lancé par 
l’ONU à travers ses Objectifs de Développement 
Durable et par le Pape François dans son Ency-
clique « Laudato Si ». 

Un nombre croissant de projets AIC ont ainsi été 
initiés pour réduire la consommation d’énergie et 
la pollution et léguer un monde viable aux gé-
nérations futures. 

Tous les 2 ans, l’AIC récompense certaines de ces 
initiatives avec le Prix Dominique.

En Équateur, au Pérou, au Brésil, en Italie 
et en France, plusieurs groupes AIC ont mis 
sur pied des potagers urbains biologiques 
ou agro-écologiques, dont la production est 
redistribuée aux communautés locales vulné-
rables. Ces projets permettent ainsi à la fois 
de lutter contre l’insécurité alimentaire et de 
sensibiliser à la protection de la biodiversité 
et de la santé.

Au Nigéria un groupe AIC tente d’améliorer la 
culture du manioc. 

Aux Philippines et à Madagascar, des volon-
taires tentent de favoriser la reforestation. 

Au Laos, un projet permet de faciliter l’accès 
à l’eau potable dans des villages isolés. 

Au Mexique et au Vietnam, des campagnes 
de sensibilisation au recyclage et à la réduc-
tion du plastique et des déchets sont menées 
par les volontaires AIC.
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Nutrition

Les volontaires AIC proposent souvent des can-
tines scolaires aux enfants, sachant combien la 
malnutrition est un obstacle à l’éducation. Elles 
mettent aussi en place des distributions de re-
pas ouvertes à un large public, et parfois asso-
ciées à une épicerie sociale ou un magasin de se-
conde main. L’aide urgente sous forme de colis 
alimentaires occupe une place importante dans 
les activités des groupes AIC.

En Belgique, comme dans d’autres pays, les 
volontaires travaillent en partenariat avec des 
fermes ou des marchés locaux afin de fournir 
aux destinataires des légumes et des fruits 
frais. Quelques fois, des cours de cuisine et 
une sensibilisation aux produits sains et lo-
caux sont proposés afin d’améliorer la qualité 
des menus des populations vulnérables. Les 
destinataires échangent aussi spontanément 
des recettes.

A Madagascar, tous les projets comprennent 
un volet cantine car la malnutrition fait des ra-
vages dans ce pays.

Santé 

En Amérique latine, les volontaires ouvrent des dis-
pensaires, des maisons de convalescence ou 
auberges de transit accueillant les malades prove-
nant des zones rurales. D’autres volontaires, notam-
ment en Afrique créent des mutuelles de santé ou 
proposent des médicaments à prix social. 

Au Liban ou en Italie, certains groupes AIC 
proposent des soins de santé gratuits ou à 
prix réduits. En Colombie, les volontaires AIC 
organisent des formations et activités diverses 
pour des enfants en situation de handicap et 
leurs parents. 

Au Mexique, un groupe AIC propose une 
formation adaptée à des personnes mal-
voyantes. 

Au Honduras, des jeunes femmes souffrant 
de grossesse à risque sont accueillies et sui-
vies dans un centre tenu par les volontaires 
AIC et proche d’un hôpital. 

En Bolivie, une association AIC locale four-
nit des médicaments spécifiques à des per-
sonnes souffrant de maladie rénale.

Au Burundi, pendant la pandémie, les volon-
taires ont fabriqué des savons et les ont distri-
bué à des personnes âgées vulnérables.

Accompagnement  
individuel et collectif

Tous les projets AIC prennent la forme d’un  
accompagnement individuel ou collectif des  
personnes en situation de pauvreté. Ils per-
mettent de recréer le lien social et de rompre 
l’isolement, tout en accordant une attention  
à la personne dans sa globalité. 

Les projets d’accompagnement individuel sont 
multiples, qu’ils s’agissent de visites dans les hô-
pitaux, dans les prisons ou à domicile, notamment 
aux personnes âgées. Ils sont généralement mis 
en place à la demande des services sociaux, par-
fois en partenariat avec les Filles de la Charité.

A Cuba, les volontaires AIC apportent des 
repas plusieurs fois par semaine à des per-
sonnes âgées isolées.

Les projets d’accompagnement collectif sont  
principalement des centres d’accueil pour un pu-
blic très diversifié. 

En Grande-Bretagne, en Italie, en France, de 
nombreux projets AIC mettent à disposition 
des espaces d’écoute et d’échange où les 
personnes se retrouvent dans une ambiance 
chaleureuse et où les conversations se délient 
autour d’une tasse de café. Elles ont aussi 
souvent accès à des douches et à une laverie.

Aux USA comme en Europe, il existe de 
nombreux magasins de seconde main, des 
centres de jour pour des chômeurs, des 
migrants, des toxicomanes, des personnes 
sans domicile, ainsi que des lieux d’accueil 
pour familles de détenus. En Amérique latine, 
plusieurs groupes AIC ont ouvert des mai-
sons de retraite pour personnes âgées. En 
Afrique, ce sont plutôt des orphelinats. 

Migrations, sans-abrisme, 
trafic d’êtres humains

Que ce soit pour des raisons climatiques, poli-
tiques ou économiques, beaucoup de personnes 
sont contraintes de quitter leur lieu de vie. Contrai-
rement à ce que l’on croit souvent, ces déplace-
ments ne sont pas nécessairement internationaux 
mais principalement à l’intérieur d’un même pays.

Ces afflux de plus en plus marqués de personnes 
migrantes en quête d’un avenir meilleur et plus sé-
curisant a incité les volontaires AIC à leur offrir un 
soutien sous diverses formes. 

En France, des cours d’alphabétisation et une 
inculturation sont offerts aux immigrants. 

En Espagne et en Italie plusieurs projets visent 
à accueillir le flot incessant de migrants venus 
principalement d’Afrique et du Moyen Orient. 

En Pologne et en Slovaquie, les volontaires 
AIC se sont mobilisé·e·s pour accueillir les 
personnes fuyant le conflit armé en Ukraine.

En Ukraine et en Syrie, les volontaires sont 
venus en aide à leurs concitoyens obligés de 
quitter les villes assiégées.

Plusieurs groupes AIC ont créé des lieux d’accueil 
de jour pour les personnes sans-abri, de plus en 
plus nombreuses, qui se retrouvent isolées dans 
l’insécurité de la rue.

Au Brésil, des volontaires AIC offrent des pa-
niers alimentaires à des toxicomanes sans 
abri et tentent de recréer les liens familiaux. 
Aux Philippines, les volontaires ont entrepris 
la reconstruction de maisons entièrement dé-
truites suite au passage de violents typhons. 
En France, un centre de jour ouvre ses portes 
spécifiquement aux femmes sans domicile. 

Les migrations et les conflits ont entraîné une re-
crudescence du trafic d’êtres humains. 

Au Laos, les volontaires AIC organisent des 
ateliers de sensibilisation à cette thématique 
dans des villages isolés. En Italie et en Es-
pagne, certains groupes AIC ont ouvert des 
maisons pour les jeunes femmes migrantes 
victimes du trafic d’êtres humains. 

Nouveaux défis:  
pauvretés post-pandémie  
et changement climatique

La pandémie a creusé les inégalités et les plus 
vulnérables sont bien souvent ceux qui ont été le 
plus impactés. Malgré le confinement, les volon-
taires se sont mobilisé.e.s avec énergie et créa-
tivité pour faire face aux conséquences de cette 
crise sans précédent: aide alimentaire d’urgence, 
soutien à la scolarisation, contacts avec les per-
sonnes âgées isolées, formations à l’hygiène, aide 
à la réinsertion sur le marché du travail, prévention 
et lutte contre la violence domestique. Un formi-
dable élan de solidarité est né et, souvent, des 
jeunes sont venus prêter main forte.

Dans plusieurs parties du monde, les volontaires 
ont été appelé.e.s à mettre en place des actions 
pour faire face aux conséquences du change-
ment climatique: reconstruction de maisons à la 
suite d’inondations et de typhons, aide alimentaire 
d’urgence pour faire face à la famine provoquée 
par la sécheresse.
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Rapport d’activités du Conseil d’administration 2020 - 2023

Le rôle principal du Conseil d’administration est d’animer le réseau AIC, de renforcer les liens et les  
synergies entre ses associations membres afin d’optimaliser les pratiques de lutte contre la pauvreté,  
en lien avec les Lignes d’Actions Prioritaires en vigueur. 

Le Conseil d’Administration élu en 2020, 
comptait 10 membres de 9 nationalités différentes 
et 5 invités permanents. Ils se sont partagés des 
responsabilités géographiques (coordination de 
continent) et transversales (animation et coordi-
nation du réseau, formation, communication et 
visibilité, représentations, finances et recherche 
de fonds, contact avec la Famille Vincentienne, 
projets). 

Formation 

Rencontres internationales
• �L’Assemblée internationale des déléguées 

2020 a été annulée en raison de la pandémie  
de COVID-19. L’assemblée statutaire a  
cependant pu avoir lieu par voie électronique. 

• �Des séminaires continentaux en Asie et 
en Europe/au Moyen Orient ont été organi-
sés en distanciel. 

Visites de formation aux associations 
nationales AIC: 
Belgique, Colombie, Equateur, Espagne, France, 
Italie, Madagascar, Mexique et Thaïlande.

Documents de formation 
13 fiches de formation ont été diffusées dans 
le réseau AIC et publiées sur le site Web. Les 3  
dernières étaient destinées à la préparation de 
l’Assemblée Internationale 2023. 

Nouveauté: Pour la première fois, des vidéos sur 
la vie de Saint Vincent et de Sainte Louise ont été 
proposées avec succès comme documents de 
réflexion spirituelle. 

Formation en ligne
• �Diplôme AIC: Cette formation en ligne disponible 

en 6 langues a été suivie avec succès par 110  
volontaires du Pérou et du Royaume Uni et par  
un groupe réunissant les membres de plusieurs  
associations d’Asie. 

• �Formations partagées en Amérique Latine: 
Face à pandémie plusieurs associations ont 
mis sur pied des nouvelles formations qu’elles 
ont ouvert aux associations de leur région  
(Colombie, Mexique, Pérou). 

• �Formation pour les Assesseurs Laïcs: 
33 volontaires de 4 pays d’Amérique Latine  
ont terminé avec succès cette formation  
proposée sur 3 ans. 

Communication et visibilité

Les coordinatrices de continent ont mainte-
nu de fréquents contacts avec les présidentes  
nationales de leur région afin de renforcer les liens, 
le sens d’appartenance et les synergies entre  
les associations nationales du réseau AIC. 

Des publications régulières sur le site Web et la 
page Facebook, ainsi qu’une Newsletter élec-
tronique bisannuelle ont permis de diffuser les 
nouvelles du réseau et d’offrir une visibilité aux 
activités des volontaires de terrain et aux repré-
sentantes AIC.

L’AIC est présente dans plusieurs grands  
organismes internationaux: 

ECOSOC – UNESCO – Conseil des Droits 
de l’Homme – Conseil de l’Europe Centres  
Catholiques internationaux – CRESCENDO –  
Dicastère pour le service du développement  
humain intégral. 

Les représentantes dénoncent les pauvretés,  
témoignent des actions AIC et exercent des  
actions de pression. Elles créent des liens entre le 
niveau local et l’international.

L’AIC collabore étroitement avec la Famille Vincen-
tienne. L’AIC est membre des Commissions  
Communication et Formation. 

Recherche de fonds

Des contacts réguliers sont établis avec des or-
ganismes privés ou publics et de nouveaux dona-
teurs sont recherchés en permanence. 

AIC Solidarité récolte des fonds auprès du  
public belge afin de soutenir des projets AIC dans 
les pays en développement.

Nouveauté: Possibilité d’effectuer des dons en 
ligne via le site AIC, y compris via PayPal. 

Le Fonds des Amis de l’AIC créé au sein de 
la Fondation Roi Baudouin en Belgique permet 
de récolter des dons pour des projets spéci-
fiques. Les donateurs de certains pays frontaliers 
peuvent bénéficier de défiscalisation des dons via 
ce Fonds. Et pour les donateurs issus d’autres 
pays européens, la défiscalisation des dons est 
possible via le « Transnational Giving Europe » 
(TGE).

Coordination et gestion  
du réseau AIC

Le Secrétariat international est au centre des 
échanges d’informations du réseau AIC. L’équipe 
se compose de quatre permanentes à temps  
partiel et de 2 volontaires permanentes.

En étroite collaboration avec le Comité  
Permanent, il apporte son soutien au Conseil 
d’administration pour mettre en œuvre les  
décisions, coordonner la communication et  
les rencontres entre les différents acteurs du  
réseau international. 

En collaboration avec la Trésorière, il veille à 
la bonne gestion des finances et du Fonds 
de Solidarité. Alimenté par les associations 
membres, ce dernier permet d’apporter une aide 
d’urgence aux associations confrontées à des 
catastrophes naturelles, des conflits armés, etc. 
En 2020-2023, ce Fonds a permis de soutenir  
les associations AIC en Colombie, au Liban, à  
Madagascar, aux Philippines, et en Ukraine. 

Soutien aux projets AIC 

En 2020-2023, le Service Projets a accompagné 
une vingtaine de projets chaque année et financé 
56 projets AIC sur les 3 ans. 

Le Service projets favorise également les jume-
lages et les échanges de bonnes pratiques 
entre les groupes AIC de différents pays.

Nouveauté: Une base de données des projets du 
réseau AIC est en cours d’élaboration.

Prix AIC 
En 2020, le « Prix Dominique pour le Dévelop-
pement durable » a soutenu 4 projets: au Nigeria 
(Culture de manioc amélioré), en Italie (Bio-recy-
clage et Bois de chauffage pour tous) et en Ar-
gentine (fabrication de réservoirs d’eau chauffés 
à l’énergie solaire). En 2022, 2 projets ont été pri-
més: au Cameroun (verger communautaire) et au 
Pérou (potagers biologiques).

En 2021, le « Prix Claire et Jean Delva » a été 
décerné au Burundi (activités génératrices de  
revenus pour jeunes filles victimes de violence) et 
au Pérou (sensibilisation au respect des femmes 
et à l’égalité de genre).

Perspectives de l’AIC 

En mars 2023, l’Assemblée Internationale 
des Déléguées aura lieu en Italie sur le thème  
« Citoyens du monde en chemin, unis dans 
l’espérance ». Après 6 années sans rencontres, 
ce sera une occasion très at-
tendue de pouvoir échanger 
des expériences en présen-
tiel sur le développement du-
rable, les pauvretés actuelles 
postpandémie, la migration, 
le sans-abrisme et la dé-
marche synodale.


